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A&VEA MARIS STULLA.
Prions, la vogue nous, entraincs,
Le flot est Pur, le c-ieI est clair:
Adorons tous la jeune reine

qui fait briller la nuit sereine.
qui fait dormir la grande mer.

LVAquilon rugissait et sillonnait la voiles
Les filets die la nuit avaient pris chaque étoile,

Nous étions à geomlix
Seuls, ballotés au loin sur de fragiles planches,

Tadisque mille flots heurtient leurs crète blancîîes
A quelques pas de noua.

La montagne agitée, en face dii na:vire,
Tremblait et chancelait, comme un homme tu délire,

Ou comme un unir géant;
Les cieux mêmec grondaient sous leur épaisse écorce.

Et leur cri fraternel s'alliait avec force
Au cri de l'Océan.

Mais au milieu du sombre orage
qui se bâtait de nous couvrir,

U'ne femme, dans un nuage,
Jetait l'éclair de son visage

Sur le vaisseau prêt à Périr.

Et le vaisseau, malgré sa houle furieuse,
S'élançait puissamment des abimes qu'il creuse

A force de labeurs;
Et ce reflet divin, cette flamme féconde

Qui s~échappait du ciel, en même temps que l'onde,
Illuminait nos coeurs.

A4ve Mlaria siella : soyez toujours bénie,
O vous qui refrénez la colère infinie

De: la foudre et du vent ;
Etoile au doux regard, au chaste diadènme,

Le flot envahisseur retombe de lui-mmne
En vous apercevant!

Prions, la vague nous entraîne,
Le flot est pur, le ciel est clair;

..dorons tous la jeune reine
Qui fait briller la nuit sereine,
qui fait dormir la grande mer.

E. Turq..ety.

DO-' PEDRtO II, EMPEREUR Dit B3RÉSIL.

Auijotird'hlii que lEurope prête une at
teation plarticIliétt au1X evénea3eitsq~ui s(
passent sur les rives de sa Plata, nos lec
teurs nimeiont petit-être à trouver dan,
ces colonnes tune courte notire stîr l'état)1
plus puissant de l'Amérique dt Std et sti
le prince qui le gouverne. La tendauze ir
résirtible et progressive du Btésil à seran
ger an nombre dus premières puissance
des deux hémisphères est bien propie se
effet à fixer nIos regards. Ce pays, sillonli

cil tous sens par les plus belles 1 ivitre% dis iiiit'is d'un setil. Cctêeîidaltt r.vb llîu>î11nw

monde, borde l'océan sur une luigtietir d'etat uprrent tant à coeur le bîitn tio leur
(leneuf cents lietues. Richecet ferile u patrie et le droit, de leuir prifîcet que'.
plus haut degré, il s'élance hnrdiment à cette époqule e.riliîqe (if, IS3«1 t q3
dans l'avenir magnuifique que lui ràserVe où lit France, ltalie, l'Espagne, le Pair-
la Piovidence. Un climat douîx et saluibre tuigal, la Polugnc, la Grèce et tous les è-

y fait oublier celui de Naples et de Cadix. tats die l'A inéliqtie. f'ermnentaînt dun. uin
Les côtes du Brésil s'étendent dui 2e. de, trouble général. rerdiîrenît leurs irstittiti-
gré latitude Nord au 3te. degré latitude uns oit les Iaitilysèîvnî prui ie viclt-nls
Suid, et à cinq cents lietues dons les terres. cliangenieutîs, le]Brésil cuntstrva sa colis-
Les frutits de l'Ettrope, de l'Afrique et dc lttton dans sont inti.grité. Si les con-
l'Asie y viennent presque sans ctulture. seils mîîîicilatux éprouvèrent qlu'Žlqlles
Parmi ses villes On compte Rio Janeiro, nîiod ifientîions, la loiles a itoriera.
capitale de l'empire. et petulée de 300, Il n'a ricti manqué a î'u(eýt ion dut
000 âmes; c'estdes pîorts dtî monîde un1 eunte emîperetur. Il s'est distiiLenéi dans
'des plus commerçants et des pilus beaux. loîe"e_ ceîc u'nr tg éesi

Blahia, autre ville, renferme une populati- 0ed u nege.Ssdu ous

on e 10,00 âes PenamucounedeDonna Januaria, mariée en) 1844 til Consi-
80,000; Mlaranhnn,tined(e 35,000. Ajoui' te d'Aqttila. frère dî t oi de Nals. et
tous les noms de Para, de Santos, de Por. Donna Francisca, mariée cri 18432 aut
to Allegre, de Ocama, de Cotlmnqtîiba Gani- Prince de Joinville, ont profité avec une
pos, sans parler de plusiers autres villes égl reî e atséue l rne
actives et flotssantes. Le revenu annuel ea armoir des juies t de 840 Do ne.

dii Brésil s'est iégtîlièrement accru d'tit Ai moeis g de quine ans, Dit Pdrolar

dîxinie aumois caqte anée deuisempereur par les chambres. Sa 1\ajtestô
l'avenement, de l'enperenir actutel, et imp,ériale épousa, le 30 Mai 1843,Thicrcsa-
s'élève à £5,000,000. Cliristitia- Maria, çoetir dlu roi de snples:-

La constitution du Brésil, elvre de princesse éminemment distinguée pur
Don Pedro 1, ct si bien adaptée aux -ses rares qualités, par la protection qu',-

sentiments, aux coutumes etaux besoins elle accorde aux beaux-arts, par une gé-
de ses habitants, s'est main.tenue frai- nlérositté sans borne et par les pins le,
elle et vigoureuse aut milieu de l'exer- relises dispositions. De cette union sonti
cice des loie. C'est un fait remarquable siés deux pritnces, morts cil bas âge, et
que parmi tant de républiques de lPA- deux princesses dont l'aînée porte le ti.-
mêérique du Sud, le flrkil seul ait fleturi tre de Princesse iniiperiale, comme lié-
grand et libre; tanîlisque ses autrs pays rittère pritsoliptive de 1a col,-ne
ont suîccombé sous la tyrannie, out se sonit Doit Pedro e,,t grand et brave. Ses
démLembrés par suite des éléments défec- yeux bleus sont couîronniesd'1eléganits solîr-
tueux qu'ils recélaient dans tour sein. Et, cils, et stu b)arlbc bien foîîrîý;e caîdre graci-
chose étonnante, lit co!itittiti dii ioti- etiseuxirit avec .>a belle ci fui te chieiîre,
vel empire ne compte aujouîrd'huni, dans C'e.st Inu modèle qui sembile 1.lutôt nié
le inonde chrétien, que deux constittiti- sous le bcau ciel de l'A lleiiin2rnç! que ré

o ns pluîs anciennes qu'elle: celle d'Anle- des ondes bolflantesde la Plata. Habile
Sterre et celle des Etats-Unis. cavalier, il aimle Iee exerciccs violents.

Descendant légitime des trois grandes Lorsqu'il est à Rio, j! se tient constuamment
s maisonîs royalesd'Europe, l'empereur est on pullic.1l passe l*éte a Petroluolîs, colcinoe
e fils de Don Pédro 1 de Brapanza et de allemninde qu'il a fondée à hiut lieues de
r Bonrbon,et de Léopoldina, Archiduichesse i o. Pétropulîs, située stur mie hautte imon.

-d'Autriche. Il fut désigné à l'âge de cinq tagme, sebl :De aiedag 'ùl
ans et quelques miois, après l'abicamtion <le vte s'étend suirla baie. Les&,~ riche et

ýson frère. Un conseil de régence, comnpo- pittoresque niee cède cri rien auix plus bel.
isé de trois membres, prit les rênes du gonl- les provinces de la Suisse. Deux rois par

é Ivernemetît, qui bientôt passa dans le sem-aine, l'empcreur donne audience à


